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COMMUNISTES 

Paris le 21 février 2012 
 

A Madame Anne Fraïsse 
Présidente de l’Université Paul Valéry Montpellier 3 

Madame, 
 
Nous avons pris connaissance du courrier que vous avez envoyé le 7 février 2012 à 
Monsieur F. Hollande candidat du Parti Socialiste à l’élection présidentielle où vous 
exprimez : « notre surprise et notre colère devant les orientations que l’on 
annonce ». Ces orientations du candidat socialiste que vous développez dans votre 
lettre, s’inscrivent dans la continuité des réformes mises en œuvre dans la 
recherche et l’enseignement supérieur depuis de nombreuses années. Elles se sont 
accentuées lors du quinquennat de N. Sarkozy avec la « loi de responsabilité des 
Universités ». Elles peuvent se condenser aujourd’hui dans une formule : une 
Université fonctionnant dans une logique marchande au service de la mondialisation 
capitaliste. Les effets de cette politique sont redoutables tant pour la recherche et 
l’enseignement que pour les personnels et les étudiants. Vous décrivez avec une 
grande lucidité ce système : « (Il) est gangrené dès l’origine : il créé des injustices 
et des déséquilibres et surtout il remplace des financements récurrents destinés à 
assurer des missions fondamentales des Universités par des appels à projets 
épuisants et réducteurs ».Nous partageons votre point de vue, l’Université et la 
recherche ont besoin, comme la société d’une « rupture radicale ». Les défis posés 
à l’humanité sont tels aujourd’hui que nous ne pouvons nous contenter ni d’un 
rafistolage de l’ancien ni de réformes aux marges d’une politique qui mène les 
peuples à la misère et les Nations à de nouveaux affrontements meurtriers. La crise 
globale du capitalisme entraîne toute la vie sociale, économique et culturelle dans 
une négation de l’homme. Voilà ce que nous inspire votre lettre. De notre point de 
vue le combat pour la connaissance et la culture ne peut passer que par une action 
de toutes les forces qui veulent en finir avec l’exploitation du travail humain 
Veuillez agréer, Madame la Présidente, l’expression de nos sentiments respectueux. 
 
Christophe Ricerchi, Professeur au lycée Impérial de Nice, membre du Bureau 
National de Communistes, candidat à l’élection présidentielle 
 
Michel Gruselle, Directeur de recherche émérite CNRS, secrétaire de Communistes 
Université Recherche  
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